
Espè
esSémantique 4, L. Roussarie20061 Retour à la généri
ité1.1 Rappel : les phrases génériques en un(1) Un 
hat miaule. (2) Une voiture a quatre roues.E�et de 
ovariation induit par un adverbe de quanti�
ation sur le NP indé�ni :(3) Souvent un 
hat miaule (sous ma fenêtre). (non générique, mais non parti
ulier)(4) Normalement/généralement un 
hat miaule. (générique, non parti
ulier)Don
 i
i un n'est pas ambigu. La généri
ité est 
ausée par un adverbe de quanti�
ation expli
ite ou
a
hé.1.2 L'arti
le dé�niUn e�et de généri
ité peut être produit ave
 un NP dé�ni.(5) a. Le 
hat miaule.b. Les 
hats miaulent. (6) a. Le lion mange de la viande.b. Les lions mangent de la viande.Ces phrases (5) et (6) sont ambiguës. Comparer (5) ave
 (7) qui, elles, ne sont pas ambiguës :(7) a. Le 
hat miaule dans la 
our depuis une heure.b. Les 
hats miaulent dans la 
our depuis une heure.(7) : phrases épisodiques, elles relatent un 
ertain événement qui a lieu à un moment donné.(5), (6) : interprétation épisodique ou générique.Question : l'arti
le dé�ni (le, les) serait-il ambigu ?Regardons des tradu
tions en anglais :(8) Le 
hien aboie. The dog is barking.The dog barks.Utilisons un NP qui n'est pas ambigu, par exemple un nom propre :(9) Léa mange de la viande.a. épisodique ≈ elle est en train de manger un steak.b. habituel, dispositionnel ≈ elle n'est pas végétarienne.Comme (6a), (9) est ambiguë.Hypothèse : l'ambiguïté vient du VP, et plus exa
tement du temps verbal. Le présent du françaisaurait deux valeurs : présent a
tuel vs. présent de généralité.
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Problème :(10) Le mammouth a disparu il y a environ 10 000 ans.C'est une phrase épisodique : elle ra
onte l'épisode de l'extin
tion des mammouths au 
ours del'Histoire du monde. Cependant elle ne parle pas d'un mammouth 
onnu, mais des mammouths prisdans leur ensemble.(11) Les rats musqués sont arrivés en Australie au xixe siè
le.Ambiguïté de (11) : les rats musqués dénote soit l'espè
e rat musqué, soit un groupe dé�ni
ontextuellement de rats musqués.Le passé 
omposé serait-il ambigu 
omme le présent semble l'être en (6) et (9) ? Non :(12) Mon arrière-grand-père est arrivé en Australie au xixe siè
le. (non ambigu)1.3 Les pluriels nus de l'anglaisCarlson (1977). Bare Plurals (BP) : NP pluriels sans déterminants.(13) Dogs bark. (14) Potatoes 
ontain vitamins C.(15) Ali
e personnaly knows a
tresses.Les BP expriment soit une généralité (13), (14), soit le pluriel de l'arti
le indé�ni a(n) (15). Ainsides phrases peuvent être ambiguës :(16) Dinosaurs ate kelp.a. Les dinosaures mangeaient du vare
h. (générique)b. Des dinosaures ont mangé du vare
h. (épisodique)Mais on retrouve la même ambiguïté ave
 un nom propre (non ambigu) :(17) Jake ate kelp.a. Jake mangeaient du vare
h. (disposition)b. Jake a mangé du vare
h. (épisodique)Proposition : les BP ne sont pas ambigus, 
'est le VP qui induit la le
ture existentielle ou géné-rique.(18) Dogs
︸ ︷︷ ︸

are barking.
︸ ︷︷ ︸

vs. Dogs
︸ ︷︷ ︸

bark.
︸ ︷︷ ︸des 
hiens événement les 
hiens habitude, fa
ulté... BP VPexistentiel événementpluriel parti
ulier� générique � habitude2 Individus et � tran
hes � d'individusDistin
tion ontologique : individuals vs. stages of individuals (phases, tran
hes spatio-temporellesd'individus).Deux grandes 
lasses de prédi
ats : 
ertains prédi
ats de la langue ne 
on
ernent que les phases(s-level prédi
ates), d'autres que les individus (i-level prédi
ates) (et d'autres peuvent 
on
erner lesdeux). s-level ivre, saoul, étonnéi-level ivrogne, intelligent fumer, aboyerNB : 
e n'est pas for
ément une propriété lexi
ale, le � niveau � du prédi
at peut être dû à unparamètre grammati
al (ex : forme progressive de l'anglais ; ser vs.estar en espagnol, et
.).2.1 Formalisation (dans lo)Les phases (tran
hes) et les individus sont des entités de A. Don
 type e.2



Prédi
at de réalisation : R ∈ Cns〈e,〈e,t〉〉
[[R(x, y)]]M,w,g = 1 ssi [[x]]M,w,g est une tran
he de l'individu [[y]]M,w,g ; ie [[x]]M,w,g est uneréalisation spatio-temporelle de [[y]]M,w,g.Les VP sont toujours de type 〈e, t〉, mais les s-level vont 
her
her une phase de leur argument.(19) Ali
e est intelligente.intelligente(a) prédi
at d'individu(20) Ali
e est saoule.
∃x[R(x, a) ∧ saoul(x)] prédi
at de phaseCompositionnellement :Ali
e ; a ou λP [P (a)]être intelligente ; λx intelligent(x)être saoule ; λy∃x[R(x, y) ∧ saoul(x)]3 Espè
es3.1 FormalisationEspè
e (kind) = une 
atégorie de 
hoses, mais 
on
eptualisée 
omme une entité unitaire, pas
omme un ensemble.Les espè
es sont des entités de A, aux 
�tés des individus et des phases d'individus. Exemples :Mammuthus, Homo-Sapiens, Canis-Canis, Ampulla-Co
a
olæ, et
.Espè
es et membres : liés par le même prédi
at R.Si k dénote une espè
e, alors [[R(x, k)]]M,w,g = 1 ssi [[x]]M,w,g est un membre de l'espè
e
[[k]]M,w,g.I
i x peut dénoter un individu ou une phase. Etre un membre d'une espè
e donnée 
'est en êtreune 
ertaine réalisation spatiale, ie une instan
e.Lien entre un prédi
at et une espè
e :Si [[m]]M,w,g = Mammuthus, alors [[mammouth]]M,w,g ou [[λxmammouth(x)]]M,w,g =
[[λxR(x,m)]]M,w,g.Don
 [[mammouth]]M,w,g 
ontient des individus et des phases (mais pas l'espè
e Mammuthus).(21) Julien appartient à l'espè
e mammouth. ≈ Julien est un mammouth.R(j,m) mammouth(j)Les BP sont des noms propres d'espè
es, don
 de type e.Exemple : Dogs ; d ou λP [P (d)], ave
 [[d]]M,w,g = Canis-Canis, l'espè
e 
hien.(22) Dogs bark. bark ; λx[bark(x)] (i-level)bark(d)
≈ l'espè
e 
hien est aboyeuse(23) Dogs are barking. are barking ; λy∃x[R(x, y) ∧ bark(x)] (s-level)
∃x[R(x,d) ∧ bark(x)]
≈ Il y a une instan
e de l'espè
e 
hien qui aboie3.2 Interprétations génériquesConditions de vérités erratiques des phrases génériques ; 
'est le propre des assignations de pro-priétés (i-level) à des individus (ou espè
es).(24) a. Jim porte des lentilles 
onta
ts.b. Jim va à l'é
ole en skate.
. Jim tond la pelouse du voisin. (25) a. Marguerite mange du foin.b. Les va
hes mangent du foin.3



� Comment on s'y prend pour dé
ider si un individu possède une propriété donnée n'estpas une question de sémantique. � (Carlson, 1977, p. 443)3.3 Retour au françaisLes NP dé�nis du français ne fon
tionnent pas exa
tement 
omme les BP de l'anglais.Quelques propriétés linguistiques de l'expression des espè
es et de la généri
ité.(26) a. Un 
hat miaule. (générique mais pas espè
e)b. Le 
hat miaule. (générique et espè
e)
. Les 
hats miaulent. (générique et espè
e)Certains prédi
ats ne séle
tionnent que des espè
es (mais 
'est assez rare). Exemples : être envoie de disparition, abonder dans 
ette région, to be
ome extin
t. Les prédi
ats s'éteindre, apparaître,inventer sont polysémiques à 
et égard.(27) a. Le guépard est en voie de disparition.b. Les guépards sont en voie de disparition.
. ?? Un guépard est en voie de disparition.(28) a. Bell a inventé le téléphone. (espè
e)b. ?? Bell a inventé les téléphones.
. ?? Bell a inventé un téléphone.d. Jean a inventé 
ette histoire. (pas espè
e)Les noms d'espè
es ne peuvent pas être quanti�és, sauf par le
ture taxonomique (ie de sous-espè
e).(29) a. Deux 
hiens sont en voie de disparitions (2 sous-espè
es)b. ?? Deux bergers allemands sont en voie de disparitions (pas de sous-espè
es)(30) a. * Le tigre est nombreux.b. Les tigres sont nombreux.Les dé�nis génériques du français ont à voir ave
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